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Françoise HOFFER-MASSARD
Une dizaine de personnes courageuses se retrouvent à Vallorbe pour affronter une journée digne
des saints de glace, froide, venteuse et légèrement pluvieuse. Le trajet prévu par les deux guides
forme approximativement un huit dont le cœur passe par le bâtiment voyageurs de la gare de
Vallorbe. La principale attraction de cette journée est l’observation des vastes talus ferroviaires
de cette région, il est donc intéressant de se pencher sur l’histoire des chemins de fer.
Historique de la gare de Vallorbe
Le tronçon ferroviaire Lausanne - Vallorbe - frontière suisse fut ouvert le 1er juillet 1875.
(Collectif, 1906). Après avoir rebroussé chemin à la gare de Vallorbe, le train montait à Jougne
(altitude 1012 m), par une voie sinueuse encore visible aujourd’hui, avant de rejoindre Pontarlier,
ligne complètement abandonnée au début de la seconde guerre mondiale.
De 1910 à 1915 on perça le tunnel du Mont d’Or, long de 6115 m, dont la plupart des déblais
furent sortis du côté suisse, formant de vastes «pierriers» situés au sud-ouest de la gare. 
Raymond Monney, membre du Cercle vaudois de botanique et ancien chef de gare à Vallorbe
de 1945 à 1955, nous a gentiment fourni des renseignements sur les talus «ingrats, stériles et nus».
Il s’était renseigné auprès d’un forestier et avait planté des pins noirs d’Autriche, encore visibles
aujourd’hui. Ces talus étaient entretenus par brûlis parce qu’il coûtait trop cher de les faucher. 
Zone ouest de la gare jusqu’au portail du tunnel du Mont d’Or.
Nous commençons par un vaste ensemble de talus situés au sud-ouest de la gare, en direction du
tunnel du Mont d’Or qui correspondent aux déblais du tunnel. Jean-Louis Moret se souvient de
talus écorchés vus lors d’une excursion faite dans les années 1970 avec Pierre Villaret.
Ces talus ont environ 90 ans et sont à un stade de colonisation végétale très intéressant, ce ne
sont plus les plantes pionnières, mais ce n’est pas encore la forêt.
Les déterminations sont faites à l’aide de «Flora helvetica» (LAUBER et al. 2000) et du nouveau
Binz (AESCHIMANN et al.1994), et les plantes sont classées selon l’ordre de l’atlas de WELTEN et
SUTTER 1982.
Premier talus entre le bâtiment voyageurs (518.300/174.000) et la route qui monte vers Pralioux
(518.100/173.950):
Pinus nigra (plantés)
Quercus sp.
Cerastium arvense s. str.
Saponaria ocymoides
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Talus à l’ouest de la route de Pralioux (de 518.100/173.950 à 517.500/173.650):
Ouverture dans le talus permettant un passage sous la voie ferrée, plus humide
(517.500/173.650):
Ulmus glabra
Arabis hirsuta s.l.
Rosa canina
Pyrus nivalis (poirier peu fréquent, d’origine
incertaine)
Crataegus monogyna
Vicia cracca
Trifolium montanum
Trifolium pratense
Linum catharticum
Polygala comosa
Polygala amarella
Acer opalus 
Viola hirta
Bunium bulbocastanum
Daucus carota
Salvia pratensis
Orobanche caryophyllacea
Galium mollugo
Galium pumilum
Plantago media
Knautia arvensis
Scabiosa columbaria
Leucanthemum vulgare 
Carlina vulgaris (desséchée, de l’année pré-
cédente) 
Carduus defloratus 
Centaurea jacea 
Crepis vesicaria ssp. taraxifolia 
Hieracium pilosella
Ornithogalum umbellatum
Festuca arundinacea
Briza media
Gymnadenia sp.
Orchis militaris
Himantoglossum hircinum
Silene italica s. str. (silène connu seulement au
Tessin, détermination: Daniel
Jeanmonod [figure ci-dessus])
Ranunculus acris ssp. friesianus
Ranunculus bulbosus
Sanguisorba minor
Sorbus aria
Genista sagittalis
Ononis natrix
Medicago sativa
Lotus corniculatus
Anthyllis vulneraria ssp. carpatica
Hippocrepis comosa
Onobrychis viciifolia
Euphorbia verrucosa
Euphorbia cyparissias
Acer pseudoplatanus
Rhamus alpina
Anthriscus sylvestris
Pastinaca sativa
Fraxinus excelsior
Echium vulgare
Ajuga genevensis (sans stolons, feuilles de
l’inflorescence nettement dentées à trilo-
bées)
Teucrium chamaedrys
Stachys recta
Origanum vulgare
Salvia pratensis
Veronica chamaedrys
Rhinanthus alectorolophus
Galium mollugo
Galium glaucum (gaillet peu fréquent à
feuilles glauques, fleurs très blanches)
Plantago lanceolata
Centranthus ruber (naturalisé)
Leontodon hispidus
Hieracium murorum
Hieracium cymosum
Poa pratensis
Bromus erectus 
Helictotrichon pubescens 
Arrhenatherum elatius 
Carex flacca
Cephalanthera damasonium
Cephalanthera longifolia
Listera ovata
Orchis militaris
Aceras anthropophorum 
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Le long du sentier qui rejoint l’entrée du tunnel (de 517.500/173.650 à 517.350/173.150):
Plateforme du tunnel du Mont d’Or (517.350/173.150):
De cette plate-forme, la gare est visible et nous avons une meilleure idée de ce vaste ensemble
de talus formés par les déblais du tunnel du Mont d’Or (figure ci-dessous).
Nous revenons sur nos pas avant de rejoindre la route de la Vallée que nous suivons en direc-
tion de Vallorbe.
Long de la grand route de Vallorbe à la vallée de Joux (517.550/173.550):
Petite route qui monte en direction de la gare (517.650/173.650):
Chemin du Chaple-à-bois (517.800/173.500):
Cerastium tomentosum
Clematis vitalba
Saponaria ocymoides
Isatis tinctoria
Salix purpurea 
Cerastium arvense
Thesium sp.
Thlaspi perfoliatum
Lathyrus latifolius
Helianthemum nummularium s.l.
Tilia platyphyllos
Galium pumilum
Picea abies 
Fagus sylvatica
Lunaria rediviva
Acer campestre
Sesleria caerulea
Portail sud du tunnel du Mont d’Or, photo
tirée du Guide officiel illustré, 1933.
Au centre de la photo, l’agglomération de
Vallorbe est bien visible. A gauche les
talus constitués par les déblais du tunnel
du Mont d’Or sont dénudés. La double
voie a été supprimée au début de la
guerre; actuellement le tunnel est à
simple voie.
Rosa pimpinellifolia
Sorbus aria
Prunus spinosa
Hypericum montanum
Bupleurum falcatum
Laserpitium siler
Teucrium botrys
Teucrium chamaedrys
Erigeron acer
Anthericum ramosum (feuilles, plante contrô-
lée le 6.7.2003)
Brachypodium pinnatum
Carex ornithopoda
Aceras anthropophorum
Salix caprea
Helleborus foetidus
Filipendula ulmaria
Vicia sepium
Trifolium rubens
Mercurialis perennis
Heracleum sphondylium
Clinopodium vulgare
Galium boreale
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Nous rejoignons la gare de Vallorbe et nous nous penchons sur le sol de la plate-forme ferro-
viaire ouest, (518.300/174.000), non à la recherche de quelque jolie fleur, mais pour admirer un
parterre de cryptogames:
Lichens:
Peltigera cf. rufescens (lichen terricole particulièrement bien développé)
Mousses:
Les exigences des diverses espèces confirment les particularités écologiques du ballast: un
substrat plus ou moins calcaire, une exposition chaude et ensoleillée.
Le froid nous incite à nous mettre à l’abri, aussi nous profitons de la salle d’attente de la gare
pour pique-niquer. Après nous être restaurés, nous longeons les voies ferrées en direction ouest.
Zone ouest de la gare, Le Creux, Viaduc du Day, Musée du fer
Entre la gare CFF et le pont routier au-dessus de la voie (de 518.300/174.000 à 519.500/174.600):
Nous longeons la vaste plate-forme ferroviaire jusqu’à un pont qui permet de franchir les rails.
C’est l’occasion d’observer certaines plantes qui ont suivi les trains.
Botrychium lunaria 
Pinus sylvestris
Populus tremula
Thesium pyrenaicum
Rumex scutatus (plante de pierrier qui coloni-
se le ballast)
Cerastium semidecandrum
Thlaspi perfoliatum
Draba muralis (néophyte en expansion rapide
dans le canton)
Bunias orientalis
Arabidopsis thaliana
Erophila praecox
Erophila verna
Sedum album
Ononis spinosa
Geranium molle
Geranium robertianum
Geranium purpureum (plante qui a profité de
l’interdiction de l’atrazine, herbicide
utilisé autrefois par les CFF, pour se
répandre très rapidement le long des
voies ferrées)
Geranium columbinum
Geranium pyrenaicum
Polygala amarella
Viola arvensis aggr.
Helianthemum nummularium s.l.
Epilobium dodonaei
Primula veris
Myosotis arvensis
Acinos arvensis
Veronica hederifolia
Veronica persica
Linaria supina (plante de pierriers apparue
depuis quelques années en Suisse à la
gare de Vallorbe)
Brachythecium albicans
Grimmia sp.
Tortula ruralis
Tortella inclinata (donne son nom à une asso-
ciation)
Sedum spurium (en feuilles)
Potentilla neumanniana
Alchemilla vulgaris aggr.
Cytisus decumbens (nouvelle station pour
cette plante très rare en suisse! [figure ci-
contre])
Hippocrepis emerus
Syringa vulgaris 
Valerianella locusta
Centaurea montana
Polygonatum odoratum
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Certaines orchidées ont un air étrange, la tige est ramollie et l’épi floral est tombé au sol, c’est
probablement l’effet d’un coup de froid avec gel.
Talus au nord de la gare correspondant à l’ancienne ligne de Jougne (de 519.500/174.600 à
519.300/174.500):
Ligne de Jougne entre deux talus (519.450/174.600):
Sentier de la ligne de Jougne (de 519.500/174.600 à 519.600/175.000):
Nous empruntons la plate-forme de l’ancienne ligne de Jougne, en direction de la douane fran-
co-suisse, la végétation change, nous sommes dans une zone fraîche:
Ancienne voie entre deux talus rapprochés et descente sur «Le Creux» 
(de 519.600/175.000 à 519.600/176.000):
Arrivés au Creux, nous remarquons que les jeunes frênes ont des feuilles noires et flasques,
dégâts dus au gel. Nous franchissons la Jougnenaz par le pont routier et suivons une petite route
vers l’aval, en rive gauche, la rivière s’élargit, retenue par un barrage de 519.600/176.600 à
520.100/175.600:
Picea abies
Ulmus minor
Anemone nemorosa
Cardamine pratensis
Rubus idaeus
Rubus saxatilis
Euphorbia dulcis
Astrantia major
Fraxinus excelsior
Myosotis sylvatica
Lonicera xylosteum
Galium odoratum
Phyteuma spicatum
Paris quadrifolia
Polygonatum verticillatum
Carex digitata
Dactylorhiza fuchsii
Asplenium trichomanes
Populus tremula
Corylus avellana
Helleborus foetidus
Lathyrus vernus (en fruit)
Orthilia secunda
Ajuga genevensis
Melittis melissophyllum
Campanula rotundifolia
Taraxacum officinale
Cephalanthera damasonium
Cephalanthera longifolia
Listera ovata
Orchis militaris
Salix myrsinifolia
Salix purpurea
Betula pendula
Pyrus pyraster
Lotus maritimus
Hippocrepis comosa
Ophrys insectifera
Ophrys holosericea
Ophrys holosericea x insectifera
Dianthus carthusianorum
Thesium alpinum
Reseda lutea
Sorbus mougeotii
Sorbus aria
Genista sagittalis
Lathyrus sylvestris
Trifolium montanum
Geranium sylvaticum
Onobrychis viciifolia
Laserpitium latifolium
Polygonatum odoratum
Convallaria majalis
Bromus erectus
Carex caryophyllea
Cephalanthera longifolia
Cephalanthera damasonium
Ophrys insectifera
Artemisia absinthium
Tragopogon pratensis
Tragopogon dubius (calice renflé en-dessous,
en expansion à partir des voies ferrées)
Bromus tectorum
Carex leersii
Listera ovata
Aceras anthropophorum
Aceras anthropophorum x Ophrys holosericea
Orchis militaris
Ophrys insectifera
Ophrys holosericea
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Nous franchissons le barrage sur la Jougnenaz avant de rejoindre le viaduc du Day par le nord-
ouest, à peine plus bas que la voie ferrée. Le chemin semble s’arrêter à une pile du pont que l’on
doit contourner pour voir s’ouvrir une galerie aménagée pour les piétons en-dessous du tablier du
pont. Le viaduc est spectaculaire, en pierres de taille, construit peu avant 1925 en remplacement
d’un pont métallique qui ne pouvait pas supporter le poids des nouvelles locomotives électriques.
Chemin entre le viaduc du Day et Vallorbe, en rive droite de l’Orbe (de 520.350/175.100 à
519.500/174.050):
Nous atteignons les premières maisons de Vallorbe et nous nous enfilons à côté d’une ancien-
ne usine au fil de l’eau. Un petit barrage nous permet de rejoindre la rive gauche que nous lon-
geons jusqu’au musée du fer. De 519.500/174.050 à 519.000/174.050:
Malgré le froid, la journée est réussie.
Un chaleureux merci à Christophe Bornand et Theophil Lutz pour la détermination des cryp-
togames.
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Geum rivale
Epilobium hirsutum
Mentha longifolia
Anthoxanthum odoratum
Juncus inflexus
Carex hirta
Carex acutiformis
Polygonum bistorta
Hepatica nobilis
Trollius europaeus
Filipendula ulmaria
Ribes nigrum (échappé)
Pyrus pyraster
Epilobium angustifolium
Ligustrum vulgare
Lamium album
Scrophularia nodosa
Valeriana dioica
Aster bellidiastrum
Petasites hybridus
Colchicum autumnale
Phragmites australis
Phalaris arundinacea
Carex paniculata
Carex elata
Caltha palustris
Ranunculus acris ssp. friesianus
Aquilegia vulgaris
Cardamine heptaphylla
Aruncus dioicus
Amelanchier ovalis
Lamium galeobdolon ssp. montanum
Glechoma hederacea
Viburnum opulus
Centaurea montana
Prenanthes purpurea
Aster bellidiatrum
Iris pseudacorus
Carex acuta (= C. gracilis)
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